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Introduction 

Contexte de l’enquête 

Dans la commune de Marguerittes (Gard), un projet de centrale photovoltaïque fait 

débat1. Ce projet devrait prendre place au niveau de la colline du Mont Rodier, dans la partie 

nord de la commune. Il est porté par la mairie, en partenariat avec l'entreprise VSB Énergies 

Nouvelles, qui mettent principalement en avant l’aspect écologique de l’énergie photovoltaïque 

et les retombées économiques pour la commune. Le comité du Mas Praden – un comité de 

quartier local – s’oppose néanmoins à ce projet, lui reprochant notamment de raser 8 ha de 

garrigue, ce qui détruirait donc de l’espace naturel patrimonial et des lieux de promenade. Le 

comité propose donc d’installer ce type de panneaux sur des zones déjà artificialisées comme 

des toits ou des parkings et préfère préserver cet espace naturel plutôt que l’artificialiser, même 

pour de l’énergie dite renouvelable. L’association Mémoire Verte, engagée dans la lutte pour la 

préservation des espaces naturels, a décidé d’aider le comité de quartier, notamment par 

l’organisation d’une promenade de présentation du lieu2. C’est dans ce contexte que cette 

association m’a proposé d’enquêter sur cette thématique, afin d’avoir plus de données sur la 

perception et les usages de ce lieu ainsi que sur l’avis général de la population vis-à-vis de ce 

projet. 

 

Objectifs 

Comme vu précédemment, le projet de centrale photovoltaïque de la colline du mont 

Rodier peut diviser les différents acteurs en ayant des conséquences diverses. Mes objectifs 

étaient donc de plusieurs types. 

Premièrement, l’objectif était de mesurer l’impact du projet sur les usagers de ce terrain. 

Plus précisément, il s’agissait de savoir comment les habitants utilisaient et se représentaient ce 

terrain mais également savoir s’ils avaient connaissance du projet et ce qu’ils en pensaient.  

Un deuxième objectif était de comprendre les usages avant le projet afin d’en garder une 

trace documentée. Cette trace avait donc pour but de permettre dans le futur de mieux se 

représenter l’évolution du territoire et des usages. 

Ce rapport intermédiaire prend plus particulièrement place dans le contexte de la 

consultation publique de la mairie concernant la modification du Projet d’Aménagement et de 

Développement Durables et du plan de zonage du projet ici étudié3. L’objectif de ce rapport est 
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donc de restituer les premiers résultats à l’association afin qu’elle puisse les utiliser avant la fin 

de cette consultation. 

Étant donné les divisions concernant le projet, il semble important de rappeler que ma 

position est celle d’un psychologue social et non celle d’un militant. Ainsi, bien qu’étant affilié 

en tant que stagiaire à l’association Mémoire Verte, mon objectif n’était pas de lutter 

directement contre le projet mais plutôt de répondre aux questions que se posait l’association. 

 

Méthodologie 

La méthode d’enquête reposait sur des entretiens semis-directifs. Ces entretiens duraient 

environ 10 min et la grille d’entretien est présentée en annexe (annexe A). 

Il était initialement prévu d’interroger les habitants de Marguerittes en se rendant 

directement en ville pour interroger les passants. Néanmoins, la première phase de test étant 

peu concluante – peu de personnes acceptaient de répondre aux questions – nous avons décidé 

d’interroger directement les personnes qui utilisaient le terrain concerné. 

Ainsi, je me suis rendu sur un chemin adjacent au projet à différentes heures de la 

journée. J’ai ainsi pu interroger les personnes croisées lorsque c’était possible. J’ai aussi pu 

interroger des personnes se promenant à la Combe des Bourguignons, une zone de promenade 

voisine. 

 

Entretiens 

Les entretiens prenaient donc place sur le terrain ou à la Combe des Bourguignons 

auprès des passants qui acceptaient d’y participer. Je me présentais à eux comme un étudiant à 

l’université de Nîmes et stagiaire auprès de l’association Mémoire Verte. S’ils ne connaissaient 

pas l’association, je leur expliquais qu’elle lutte contre le phénomène de l’amnésie 

environnementale, donc le fait que, si on n’a pas vu ce qu’il y avait avant un changement, on 

ne se représente pas bien ce changement. Je leur parlais alors du projet de centrale 

photovoltaïque en leur indiquant le territoire concerné sur une carte imprimée et leur demandais 

s’ils acceptaient de participer à l’entretien. 

Au début de l’entretien, il était demandé aux participants de décrire le lieu comme s’ils 

voulaient le présenter à quelqu’un qui ne le connait pas. Pour les aider à développer, je leur 

demandais si ce terrain était important pour eux et s’ils avaient des choses à rajouter en plus. 

Ce n’est que lorsqu’ils disaient ne plus rien avoir à dire que nous passions à la partie suivante. 
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Cette partie permettait ainsi de relever les représentations du lieu par les participants. De plus, 

l’un des points de désaccords entre la mairie et le comité de quartier vient de la présentation du 

lieu comme d’une « ancienne décharge » par la mairie1, il était donc intéressant de savoir si cet 

aspect ressortait lors des entretiens. 

En second lieu, je demandais aux participants quelles activités ils faisaient dans ce lieu. 

S’ils ne le disaient pas d’eux-mêmes, je leur demandais à quelle fréquence ils le fréquentaient. 

Cette partie avait pour but de comprendre les usages de ce lieu par les passants. 

Je leur demandais par la suite s’ils avaient des souvenirs liés à ce lieu, leur précisant que 

ça pouvait être des anecdotes ou des événements qu’ils aimeraient partager. Cette partie avait 

pour but de pouvoir illustrer ce qu’il se passait sur le lieu avant la réalisation de la centrale 

photovoltaïque, ce qui pouvait donc servir à l’association Mémoire Verte dans sa lutte contre 

l’amnésie environnementale. Je ne posais pas cette question aux personnes venaient pour la 

première fois sur ce terrain. 

J’abordais ensuite le projet en tant que tel. Je leur demandais ce qu’ils en pensaient sans 

leur apporter de connaissances supplémentaires. Je recueillais ainsi les avis a priori concernant 

ce projet pour les participants qui ne connaissaient pas le projet. Pour les personnes qui le 

connaissaient déjà, cette question permettait de recueillir les opinions et les connaissances qu’ils 

avaient déjà. En fonction de ce qu’ils répondaient, je leur apportais donc des informations 

supplémentaires ou des arguments qui allaient dans le sens inverse de leur avis pour mieux 

comprendre leurs raisonnements et leurs réactions à différents éléments. Les éléments utilisés 

viennent d’un article sur le sujet réalisé en 2024 par le journal Ici1. 

Lors de la dernière partie, je leur demandais ce qu’ils pensaient du photovoltaïque et de 

la déforestation de manière générale. Je leur précisais bien que nous voulions avoir leur avis en 

dehors de ce projet particulier, donc de manière plus large. Ces questions étaient importantes 

car ce projet oppose deux aspects généralement associés à l’écologie : la production d’énergie 

dite « verte » ou « renouvelable » et la préservation des espaces naturels. Nous pouvions ainsi 

mieux comprendre leur opinion sur les problématiques environnementales. De plus, certaines 

personnes pourraient s’opposer au projet car elles sont de manière générale contre le 

photovoltaïque, par exemple au profit du nucléaire, ou au contraire être favorables au projet car 

la déforestation leur semble un problème relativement mineur. 

L’entretien se terminait en leur demandant s’ils avaient des éléments qu’ils voulaient 

rajouter. Il leur était alors demandé leur âge et leur genre. Je leur demandais également s’ils 

habitaient à Marguerittes et s’ils étaient engagés dans des groupes citoyens comme des 

associations ou des comités de quartiers pour mieux connaitre notre échantillon. 
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Résultats 

Résultats bruts 

Données socio-démographiques des participants 

J’ai finalement pu interroger 12 personnes qui étaient en train de marcher pour un total 

de 9 entretiens (dont 3 entretiens avec 2 participants). 9 personnes ont été interrogées sur place 

et 3 personnes ont été interrogées à la Combe des Bourguignons. Parmi ces derniers, seule 1 

personne a déclaré ne pas connaître le lieu. Notre échantillon était composé de 5 hommes 

(41,7%) et 7 femmes (58,3%) et la moyenne d’âge était de 53 ans (écart-type = 16,5 ; étendue 

= [22 ; 88]). 7 personnes habitaient Marguerittes, dont 2 qui y avaient une résidence secondaire 

où ils habitaient uniquement le weekend, et 5 n’y habitaient pas, dont 1 qui y travaillait. Parmi 

les 12 participants, une seule personne faisait partie d’une association qui s’oppose au projet et 

7 faisaient partie d’associations qui n’avaient pas de lien avec la thématique du stage.  

 

Analyse des entretiens 

Les entretiens ont été analysés par une analyse thématique (annexe B). Dans notre 

échantillon, 7 personnes sur les 12 (dont 5 parmi les 7 habitant Marguerittes) n’avaient pas 

connaissance du projet. 

Les questions sur la description du lieu ont donné lieu à quatre thématiques 

principales : la description de la garrigue (7 occurrences), l’aspect naturel (11 occurrences), la 

dimension affective (5 occurrences) et l’aspect lié à la promenade (5 occurrences). 

La description de la garrigue regroupait 7 mentions. 5 personnes ont directement 

évoqué la "garrigue nîmoise" par des expressions comme « C'est caractéristique de la garrigue, 

la garrigue sauvage ». 2 personnes mentionnaient les capitelles, de petites constructions en 

pierres : « Il y a tout des vieilleries, des vieilles pierres, des maisons en pierres sèches et tout ». 

L’aspect naturel du lieu ressortait par 11 occurrences, souvent qualifié de "sauvage" ou 

"naturel" (7 occurrences) ou mettant en avant la biodiversité locale (3 occurrences, ex : « Il y a 

une faune et une flore qui sont hyper riches »). On note également 1 mention du peu de 

circulation automobile sur place et 1 citation du lieu comme le « poumon vert de Marguerittes. » 

La dimension affective est présente dans 5 réponses, décrivant le lieu comme beau (3 

occurrences) ou tranquille et calme (3 occurrences). 2 participants qui se promenaient ensemble 
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ont également déclaré avoir envie de revenir : « On vient de le découvrir, on se disait qu’on 

allait revenir ». 

Enfin, l’aspect promenade a été évoqué par 5 participants, le lieu étant en effet jugé très 

agréable pour se promener (5 occurrences). Certains participants évoquaient également les 

chemins existants (2 occurrences) : « Il y a plein de chemins ». 

Les questions sur les activités ont fait ressortir plusieurs thématiques. La marche est 

l’activité la plus mentionnée avec 10 occurrences, réparties entre la marche simple (5 

occurrences) et les promenades avec les chiens (5 occurrences). Viennent ensuite d’autres 

pratiques sportives, évoquées à 3 reprises : le VTT (2 occurrences) et le jogging (3 occurrences). 

1 personne a également évoqué les activités d’observation telles que l’observation des chauves-

souris ou des plantes. 

Concernant la fréquence des visites, les personnes interrogées se répartissaient entre 

celles qui venaient pour la 1ère ou 2e fois (3 occurrences), celles qui fréquentaient le site une 

fois par semaine (1 occurrence), deux fois par semaine (3 occurrences) et une fois par jour ou 

plus (4 occurrences). 1 seule personne interrogée à la Combe des Bourguignons n’y était jamais 

allée. 

Interrogés sur leurs souvenirs liés au lieu, 4 d’entre eux n’ont pas été interrogés du fait 

que c’était la première fois qu’ils allaient sur ce terrain ou car ils n’y étaient jamais allé. Les 8 

personnes interrogées ont toutes déclaré ne pas avoir grand-chose à dire (« Non, parce que je 

suis souvent toute seule, pour me promener, donc... » ; « Non j’ai pas de souvenirs particuliers 

non. »). 

Quelques souvenirs ressortent tout de même : 1 personne évoque des mazets abandonnés 

et 2 personnes mentionnent des rencontres animales – 1 avec une biche et 1 autre avec des 

sangliers – mais ils racontaient ces évènements rapidement tout en disant ne pas avoir grand-

chose à dire. 

Sur le projet de photovoltaïque, les avis étaient partagés. Concernant les avis globaux, 

3 personnes étaient ambivalentes (« Pour moi c’est 50/50 »), 2 plutôt contres (« ça dégrade la 

nature, […] maintenant si c’est vraiment nécessaire, s’il y a pas moyen de faire autrement… ») 

et 7 clairement opposés, dont 2 personnes qui envisagent de ne plus venir à Marguerittes en cas 

d’installation (« Donc, si maintenant il y a des photovoltaïques, ici, on va abandonner l'idée de 

venir à Marguerittes »). 

Des doutes sur l’avenir du projet émergent au niveau financier (1 occurrence ; 

« financièrement je ne sais pas si on s'y retrouve bien »), l’impact visuel (1 occurrence ; « Si 

c'est sur la montagne, on le verra pas trop ») et le risque de multiplication des projets (3 
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occurrence ; « Ce qui est plus difficile à contrôler, c'est la multiplication des projets et la surface 

de tous ces projets cumulés »). 

Des aspects négatifs ont été évoqués par tous les participants. Le plus fréquemment cité 

est l’impact sur la biodiversité (6 occurrences) : « Moi, je suis pour la préservation de la nature. 

En priorité, la nature, surtout là, c'est un coin, un cadre magnifique ». 5 participants soulignent 

le risque d’une gêne pour les promenades, 5 un aspect visuel dégradant le paysage, et d’autres 

dénoncent l’augmentation de la fréquentation (1 occurrence) ou remettent en question l’utilité 

du projet au regard des efforts déjà faits localement pour économiser l’énergie (2 occurrences). 

2 personnes proposent alors de mettre ce type d’installation sur les toits des zones déjà 

artificialisées et une troisième aborde cette proposition mais déclare ne pas avoir d’avis dessus. 

Enfin, 5 personnes font part des aspects positifs : 3 personne apprécie le projet sur le 

principe (« un projet photovoltaïque, sur le principe, je trouve ça bien ») et 2 saluent la 

production d’une énergie propre. 

Sur le thème de l’énergie et du photovoltaïque, plusieurs positions apparaissent.  

Concernant l’avis général sur la transition énergétique, 2 personnes se disent en faveur 

d’une transition vers plus d’électrique, par exemple pour les voitures. Pour ce qui est de la 

source d’énergie, 2 doutent de la possibilité d’un 100 % renouvelable mais en souhaiteraient 

plus et 6 déclarent ne pas avoir suffisamment de connaissances pour pouvoir trancher entre les 

différentes énergies. Enfin, 2 personnes rappellent que des efforts d’économie d’énergie sont 

déjà en cours : « Les gens, ils font de l'isolation par les fenêtres, par les toitures... D'ailleurs, il 

y en a qui prennent du photovoltaïque sur leur propre toiture » ; 1 personne déclare qu’il faut 

prioriser les moyens de production d’énergies qui sont recyclables : « [À long terme], il va y 

avoir un gros souci » ; et 1 personne se dit contre la création d’énergie si ça enlève de la nature. 

Le photovoltaïque est évoqué par 10 personnes, les autres personnes ayant simplement 

répondu qu’elles n’avaient aucune idée. 2 personnes se déclarent explicitement favorables au 

photovoltaïque, dont 1 qui est particulièrement favorable au photovoltaïque individuel (« C'est 

une énergie gratuite. Je fais tourner la pompe à chaleur gratuitement »). 2 personnes déclarent 

également que le photovoltaïque individuel rapporte de l’argent. Toutefois, des critiques sont 

émises : le coût financier du stockage (1 occurrence), la pollution liée à la fabrication (1 

occurrence), l’impact sur la nature (4 occurrences), le manque de remplacement des autres 

énergies (1 occurrence), la difficulté de recyclage (2 occurrences) et une vision globalement 

négative (2 occurrences). 

Pour ce qui est du nucléaire, 3 personnes abordent le sujet. 2 personnes se disent 

favorables et la dernière personne se dit sans avis tranché. 
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Les éoliennes sont évoquées 3 fois : 2 personnes expriment leurs incertitudes face aux 

discours contradictoires sur ce sujet dans les médias et 1 mentionne les impacts sur les chauves-

souris et les oiseaux ainsi que l’aspect plus clivant de cette énergie comparée au solaire. 

Enfin, le sujet de la déforestation est globalement négatif pour tous les participants : 2 

personnes rappellent que la forêt retient la terre et l’eau, 1 s’oppose à la déforestation pour 

l’huile de palme, 1 souligne la pollution liée au chauffage au bois, 1 rappelle que la forêt est un 

habitat pour les animaux, 1 évoque le rôle des arbres pour l’air et 1 pense aux générations 

futures : « Il faut quand même qu'ils puissent aussi avoir une terre qui est vivable, avec des 

forêts qui participent à l'écosystème, etc. ». 1 personne dénonce la logique humaine 

d’exploitation excessive : « Le monde avance vite et l’Homme en veut toujours plus. Donc, tout 

l'espace qu'il va y avoir, il va essayer de gratter. Mais ce n'est pas la bonne chose à faire. » et 2 

dernières personnes parlent de « droit de la nature » : « la nature a ses droits quand même, il 

faut la respecter ». 

Néanmoins, 4 personnes estiment acceptable de couper du bois dans certaines 

circonstances : pour le papier (2 occurrences), pour ne pas "perdre" le bois ou pour se chauffer 

(1 occurrence) : « Tu vois dans les forêts les bois qui pourrissent. C'est pas exploité quoi. » ; et, 

enfin, 1 personne considère que certains milieux méritent d’être ouverts car certaines espèces 

animales ont besoin de ces espaces ouverts, mais cela doit rester limité. 

 

Interprétation des résultats 

Maintenant que nous avons détaillé tous les résultats de notre étude, nous pouvons 

essayer d’interpréter ces premiers pour leur donner sens. Cette partie comporte ainsi une part 

de subjectivité et sert donc à ouvrir le débat plus qu’à donner une vérité absolue. Néanmoins, 

les conclusions sont issues des données citées plus haut qui sont quant à elle les plus objectives 

possibles. 

Concernant la perception du lieu, ce qui ressort principalement sont les notions de 

"garrigue" et de "nature". Cela montre donc que le lieu est bien considéré comme un espace 

toujours naturel. La mise en avant de sa beauté, sa tranquillité et des aspects liés à la promenade 

montrent par ailleurs que ce lieu n’est pas simplement perçu comme un lieu sauvage mais 

comme un lieu de promenade agréable qui permet de se ressourcer. Les descriptions du lieu 

sont donc très positives. Cela est cohérent avec le fait que les participants viennent sur le lieu 

principalement pour se promener ou pratiquer une activité sportive, donc des loisirs : si jamais 

quelqu’un n’aimait pas ce chemin il devrait moins l’emprunter que les autres et nous ne le 
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croiserions donc pas. Néanmoins, nous pouvons remarquer qu’aucun participant n’a évoqué 

le fait qu’il s’agissait d’une ancienne décharge ou n’a fait mention d’une quelconque 

pollution. Ainsi, cet aspect qui concernait effectivement une partie de la zone est aujourd’hui 

totalement oublié des utilisateurs qui voient cet endroit uniquement comme une garrigue 

parfaitement naturelle et semblable aux autres endroits : « C'est caractéristique de la garrigue, 

la garrigue sauvage ». 

Concernant les activités qui y sont pratiquées, la principale reste la marche à pied, en 

particulier avec des chiens. Cela n’empêche cependant pas d’autres activités d’avoir lieu 

comme la course à pied ou le VTT. Notre échantillon avait une légère prédominance de 

personnes venant tous les jours mais aussi des personnes nouvelles – venant pour la 1e ou la 2e 

fois – ou venant 1 à 2 fois par semaine. 

Pour ce qui est des souvenirs associés au lieu, les participants ont eu beaucoup de mal 

à répondre à cette question malgré les reformulations. La raison est peut-être simplement que 

ce bout de chemin ne leur sert finalement que de passage transitoire, ainsi ils n’ont rien vécu de 

particulièrement marquant à cet endroit précis. Nous avons néanmoins recueilli plusieurs 

anecdotes de rencontres avec des animaux comme une biche ou des sangliers ou la découverte 

de mazets abandonnés, qui sont effectivement présents dans ce type de lieu. Il semble donc que 

ces événements, bien que relativement courants dans ce type d’environnement, restent 

néanmoins marquants pour les promeneurs. 

Enfin, concernant l’avis des participants sur le projet de centrale photovoltaïque, la 

réception par les utilisateurs du terrain est globalement négative. Nous avons en effet 7 

personnes qui s’y opposent, avec notamment 2 personnes qui pensent ne plus venir à 

Marguerittes dans leur maison familiale si le projet avait lieu, 2 personnes qui sont plutôt contre, 

même s’ils l’acceptent « si c’est vraiment nécessaire » et seulement 3 personnes qui sont 

ambivalentes. Ainsi, parmi l’échantillon interrogé, aucune personne ne s’est montrée 

particulièrement enthousiaste à l’idée de ce projet. Tous les participants ont évoqué des aspects 

négatifs au projet, ceux les plus saillants étant les problèmes liés à préservation de la nature ou 

de la biodiversité. Les autres aspects négatifs abordés sont le fait que les promenades seront 

moins agréables, ce qui poussera un certain nombre d’usagers à changer de chemin, l’impact 

visuel et l’augmentation des passages pour faire fonctionner les panneaux. Les aspects positifs 

sont quant à eux restreints au simple fait que l’énergie soit dite « propre » ou que le projet est 

bien sur le principe. Il semble donc qu’il y ait un réel contraste entre arguments positifs et 

négatifs de la plupart des participants, les arguments négatifs étant bien plus présents. Ce 

contraste montre lui aussi à quel point ce projet est vu de façon très négative par les usagers du 
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lieu. Certains proposent donc de faire de telles installations sur les toits des zones déjà 

artificialisées afin de préserver la nature.  

Notons que, en dehors de ce projet, la déforestation est vue comme quelque chose de 

très négatif dans la plupart des situations – bien qu’elle puisse être positive dans certains cas 

précis – tandis que les énergies renouvelables, en particulier le photovoltaïque, sont sujets à des 

opinions bien plus diverses. En effet, certains aimeraient une plus grande part de renouvelable 

dans le mix énergétique tandis que d’autres apprécient le nucléaire ou ne savent pas quel mix 

est le meilleur mais se méfient du renouvelable et du photovoltaïque. Il semble donc qu’il y ait 

une certaine asymétrie entre la vision très négative de la déforestation et les avis non-

consensuels concernant l’énergie. Cette asymétrie peut être à l’origine d’une partie des 

opinions négatives : si on est contre le renouvelable et contre la déforestation alors on sera assez 

naturellement contre ce projet.  

Cependant, même les personnes qui sont pour le renouvelable ou qui sont neutres s’y 

opposent, l’asymétrie peut donc jouer un rôle mais n’est pas le facteur unique. Un autre facteur 

peut donc être l’attachement émotionnel au lieu, qui peut s’exprimer par des expressions 

comme « Pas ici, s'il vous plaît ! Laissez-nous un peu de garrigue dans Marguerittes ! », 

exprimant donc que le problème n’est pas toujours le projet en tant que tel mais plutôt le fait 

qu’il modifie spécifiquement le lieu de promenade de la personne. Enfin, une dernière 

explication clairement exprimée est le fait que la plupart des personnes considèrent la 

préservation de la nature comme bien plus importante que le besoin d’énergie verte : « La 

nature a ses droits quand même, il faut la respecter » 

 

Limites de l’enquête 

L’enquête que nous venons de présenter possède plusieurs limites. Ces limites ne 

remettent pas fondamentalement en cause les résultats mais sont importantes à comprendre pour 

les analyser avec un regard critique. 

La première limite est le nombre de participants très faible, dû au faible taux de passage 

et au fait que tous les passants n’ont pas été interrogés. Ainsi, avoir plus de participants pourrait 

permettre d’avoir une meilleure représentativité des usagers. 

De plus, je n’ai pu interroger que des marcheurs alors que les usagers vélos, et dans une 

moindre mesure les coureurs, étaient également présents. Ainsi, interroger ces groupes pourrait 

être pertinent. 
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Enfin, le fait que certaines personnes aient été interrogées par deux peut également poser 

problème, étant donné qu’elles peuvent se répondre entre elles ou qu’elles ne répètent pas 

certains éléments que l’autre personne a déjà évoqué. Leur présence peut donc induire des biais 

étant donné qu’il n’y a pas les mêmes dynamiques de débat entre une ou plusieurs personnes 

interrogées. 

 

Conclusion 

Cette étude nous a donc permis d’avoir une idée plus claire de la vision et des usages 

que les personnes ont de ce lieu. Nous avons donc vu que le lieu est considéré comme un endroit 

calme et naturel et un lieu d’activité comme la marche, le vélo ou le jogging mais nullement 

comme une ancienne décharge. Les personnes qui s’y rendent y vont généralement plusieurs 

fois par semaine, mais certains découvraient le lieu et comptaient revenir. 

L’analyse des souvenirs n’a pas donné beaucoup de résultats. Ceci est certainement dû 

au fait que le lieu est principalement utilisé comme point de passage et non comme lieu où on 

s’arrête pour prendre du temps. 

Enfin, le projet est vu de manière négative par la plupart des usagers, bien que quelques-

uns aient un avis plus ambigu. Nous remarquons également qu’ils évoquent bien plus 

d’arguments négatifs que d’arguments positifs. Nous avons pu dégager au moins trois 

explications : l’asymétrie entre la vision de la déforestation et du photovoltaïque, ce dernier 

étant bien moins consensuel, l’attachement émotionnel au lieu et une plus grande importance 

donnée à la préservation de la nature qu’à l’énergie verte. 

Bien sûr, tous ces résultats sont à prendre avec précaution étant donné qu’ils sont issus 

d’un échantillon relativement restreint de personnes et le fait que nous n’ayons interrogés que 

des marcheurs et non des coureurs ou des cyclistes, néanmoins, il semble clair que les 

utilisateurs du lieu adhèrent très peu au projet, qu’ils en aient connaissance avant l’entretien ou 

non. 
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Annexes 

Annexe A - Grille d’entretien 

 

Description du lieu 

Si vous deviez en parler à quelqu’un qui ne le connaît pas, comment le décririez-vous ? 

Est-il important pour vous ?  

Avez-vous quelque chose à rajouter, est-ce que ça vous évoque des choses en plus ? 

 

Activités réalisées 

Quelles activités y faites-vous ? 

A quelle fréquence ? 

 

Souvenirs 

Avez-vous des souvenirs liés à ce lieu ?  

Ça peut être des anecdotes, des souvenirs que vous aimeriez partager. 

 

Avis sur le projet 

Le projet concerne la zone encadrée. Il est prévu d’y installer des panneaux photovoltaïques. 

Avec uniquement ces informations, qu’en pensez-vous ? 

Selon le journal Ici, la mairie met en avant que seul 5% de la garrigue de Marguerittes sera 

utilisée pour ce projet et la page officielle de VSB énergies renouvelables estime les retombées 

financières à 29 000 € pour la commune, Nîmes Métropole et le département du Gard. D’autres 

organisations comme le comité de quartier se mobilisent contre ce projet. Il est notamment mis 

en avant que ça représente 8 ha de végétation qui seront détruits, faisant donc disparaitre le 

patrimoine commun ainsi que la faune locale alors qu’on pourrait en installer autre part. Avec 

ces affirmations et vos éventuelles connaissances sur ce projet, qu’en pensez-vous ? 

 

Avis sur le photovoltaïque 

Que pensez-vous du photovoltaïque et des énergies renouvelables de manière générale ? 

 

Avis sur la déforestation 

Que pensez-vous de la déforestation de manière générale ? 

 

Fin de l’entretien 

Voulez-vous rajouter quelque chose ? 
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Annexe B – Résultats de l’analyse thématique 

Description du lieu 

Thématique Occurrence Sous-thématique Occurrence Citation 

Description de la 

garrigue 

7 Garrigue Nîmoise 5 C'est caractéristique de la garrigue, la 

garrigue sauvage 

Présence de 

capitelles 

2 Il y a tout des vieilleries, des vieilles 

pierres, des maisons en pierres sèches et 

tout donc si on ne peut plus… 

Aspect naturel 8 Sauvage, naturel 4  

Mise en avant de 

la biodiversité 

3 Il y a une faune et une flore qui sont 

hyper riches 

Peu de voitures 1 Et pas beaucoup de voitures, donc, c'est 

ça qui est bien quand on peut vous 

balader tranquillement sans être 

embêté." 

« Poumon vert 

de 

Marguerittes » 

1  

Dimension 

affective 

4  Beau 3  

Tranquille, calme 2  

Envie de revenir 2 On vient de le découvrir on se disait qu’on 

allait revenir 

Aspect relatif à la 

promenade 

5 Bien pour se 

promener 

5 C'est vraiment super tranquille pour se 

promener 

Présence de 

chemins 

2 Il y a plein de chemins 

 

Activités 

Thématique Occurrence Sous-thématique Occurrence Citation 

Marche 8 Marche simple 3  

Promener le 

chien  

5  

Autres sports 3 VTT 2  

Jogging 3  

Observation 1 Observation de 

chauves-souris 

1  

Observation des 

plantes 

1  
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Fréquence des 

visites 

9 1e ou 2e fois 3  

1 fois par 

semaine 

1  

2 fois par 

semaine 

3  

≥ 1 fois par jours 2  

 

 

Souvenirs 

Thématique Occurrence Sous-thématique Occurrence Citation 

Pas grand-chose 

à dire 

9 Pas demandé 3  

Rien de 

particulier 

6 Non, parce que je suis souvent toute 

seule, pour me promener, donc... 

Non j’ai pas de souvenirs 

particuliers non. 

Éléments du 

territoire 

1 Mazets 

abandonnés 

1 Il y a 2-3 mazets abandonnés… 

Rencontres avec 

des animaux 

2 Biche 1 Des rencontres avec des animaux, j'ai 

vu une biche, voilà 

Sangliers 1 J’ai pas pu, à part croiser les sangliers 

régulièrement 

 

 

Avis sur le projet 

Thématique Occurrence Sous-thématique Occurrence Citation 

Avis global 9 Ambivalent 3 Pour moi c’est 50/50 

Clairement 

opposés 

6  

Pensent à ne plus 

venir à 

Marguerittes 

2 Donc, si maintenant il y a des 

photovoltaïques, ici, on va 

abandonner l'idée de venir à 

Marguerittes 

Doutes quant à 

l’avenir du projet 

2 Aspect financier 1 financièrement je ne sais pas si on s'y 

retrouve bien 

Aspect visuel 1 Si c'est sur la montagne, on le verra 

pas trop 
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Risque de 

multiplication des 

projets 

1 Ce qui est plus difficile à contrôler, 

c'est la multiplication des projets et 

la surface de tous ces projets 

cumulés. S'il y avait un peu plus de 

régulation, selon les endroits, etc. 

Aspects négatifs 

du projet 

9 Problèmes sur la 

nature/biodiversité 

3 Moi, je suis pour la préservation de 

la nature. En priorité, la nature, 

surtout là, c'est un coin, un cadre 

magnifique 

Préfèrent mettre 

sur des toits 

2,5 Il y a peut-être d'autres endroits. Par 

exemple, en... Mettre sur les toits 

des bâtiments existants, parce qu'il y 

a plein de bâtiments 

Problème au 

niveau des 

promenades 

5 Forcément il va me bloquer des 

chemins en fait il y a des endroits où 

je vais qui vont plus exister. 

Aspects visuels / 

dégradation du 

paysage 

3 Et puis même visuellement c’est 

moche. 

Augmentation du 

monde 

1 S’ils s'installent juste à côté, il y aura 

plus de passages, plus de monde, 

donc moins tranquille pour se 

balader. 

Inutile car les gens 

économisent déjà 

de l’énergie 

2 Les habitants de Marguerittes ils 

réfléchissent tous à comment 

économiser de l’électricité que ce 

soit en toitures, en isolation etc. 

donc pourquoi aller rajouter encore 

à un endroit ou ça absorbe du CO2 ? 

Aspects positifs 3 Projet bien sur le 

principe 

1 De prime abord, le projet, en tant 

que tel, un projet photovoltaïque sur 

le principe, je trouve ça bien sur le 

principe. 

Énergie propre 2 Effectivement, ça fait de l'énergie 

propre 

 

Avis sur l'énergie 

Thématique Occurrence Sous-thématique Occurrence Citation 

Le nucléaire 3 favorable 2 moi j’aime bien l’idée du nucléaire 

Pas trop d’avis 1  
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Le 

photovoltaïque 

8 favorable 2 Je sais que le photovoltaïque, c'est un 

progrès 

Favorable au 

photovoltaïque 

individuel 

1 C'est une énergie gratuite. Je fais 

tourner la pompe à chaleur 

gratuitement. Le jour et la nuit, je le 

fais. 

Stockage cher 1 Ouais, il faut les stocker, c'est hors de 

prix. quoi, les batteries, c'est hors de 

prix. [Mais] ça va pour quelqu'un qui 

achète un Mazet, par exemple. 

Pollue aussi 1 Le solaire ça a l’air gratuit mais ça 

pollue aussi, fabriquer les panneaux 

et tout, la fabrication coûte du 

carbone. 

Problèmes liés à 

empiétement sur 

la nature 

4 Mais faut voir, faut pas que ça 

empiète aussi sur l'espace qu’il nous 

reste de sauvage, faut qu'on sache 

garder ça aussi. 

Phénomène 

d’empilement 

des énergie 

plutôt que 

remplacement 

1 Je ne pense pas que ce soit ça qui va 

faire reculer le nucléaire ou quoi que 

ce soit d'autre. En fait, c'est juste des 

choses qu'on nous rajoute en plus. 

Vision assez 

négative  

2  

Problème de 

recyclage 

2 C’est comme les batteries au lithium, 

les panneaux après, il faut pouvoir les 

faire disparaître une fois arrivés à 

terme, et c'est une pollution. 

C’est pas évident à démonter les 

panneaux photovoltaïques parce que 

je crois qu’au niveau recyclage… 

Les éoliennes 3 Ne sait pas ce qui 

est vrai ou faux 

2 J’entends les gens dire que les 

éoliennes ça fait du bruit ça crée du 

machin ça crée cela, pourquoi pas. 

Mais nous où on habite on a pas 

d’éoliennes donc on sait pas trop si 

c’est vrai si c’est vrai ce qu’ils disent. Si 

on écoute tous les médias on nous dit 

que c’est bien et d’autres gens nous 

disent que c’est pas bien alors je sais 

pas 
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Affectent les 

oiseaux et les 

chauve-souris 

1  

Plus clivant que 

le solaire 

1 Après je pense que c'est plus clivant 

l'éolien que le solaire, parce que 

l'éolien, en termes d'impact sur le 

paysage, avec des éoliennes de 80 

mètres, je pense qu'on est sur tout 

autre chose, il y a l'histoire du bruit, 

aussi, etc 

Avis général 9 Aller vers une 

transition 

électrique 

2 Nous on aime bien l’électrique 

puisqu’on a pour projet de prendre 

une voiture électrique 

Ne croit pas au 

100% 

renouvelable 

2  

Aimerait plus de 

renouvelable 

2  

Pas assez de 

connaissances 

pour avoir un 

avis sur le mix 

énergétique 

4  

Économie 

d’énergie qui est 

déjà en cours 

1 Les gens, ils font de l'isolation par les 

fenêtres, par les toitures... D'ailleurs, 

il y en a qui prennent du 

photovoltaïque sur leur propre toiture 

Doit éviter les 

énergies non 

recyclables 

1 [À long terme], il va y avoir un gros 

souci 

 

Avis sur la déforestation 

Thématique Occurrence Sous-thématique Occurrence Citation 

Point de vue 

négatif 

9 Forêt retient la 

terre et l’eau 

2 après les montagnes elles s’écroulent, 

ça retient plus l’eau de pluie 

Contre la 

déforestation 

pour l’huile de 

palme 

1 on peut vivre sans huile de palme et 

sans Nutella 
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Pollue quand est 

utilisé pour 

chauffer 

1 on chauffe gratuitement, mais le boit 

ça pollue. 

La forêt est un 

habitat pour les 

animaux 

1 en France, c'est un habitat pour la 

faune donc ça crée des problèmes, on 

déforeste, les animaux ils vont 

empiéter sur nos territoires parce 

qu’on a détruit le leur 

Arbres 

importants pour 

l’oxygène 

1 Et puis les arbres on en aura de plus 

en plus besoin pour l’air. 

Pense aux 

générations 

futures 

1 Derrière, j'ai une fille, des enfants, des 

petits-enfants, etc. Il faut quand 

même qu'ils puissent aussi avoir une 

terre qui est vivable, avec des forêts 

qui participent à l'écosystème, etc. 

Cas dans lesquels 

c’est 

compréhensible 

4 Forêts plantées 

pour faire du 

papier 

2  

Il ne faut pas 

"perdre" le bois 

1 Il y en a partout, tant que tu veux, et 

c'est pas utilisé. C'est perdu. Tu vois 

dans les forêts, les bois qui 

pourrissent. C'est pas exploité quoi. 

Utile pour se 

chauffer 

1 Avec la cheminée c’est aussi agréable 

on chauffe gratuitement 

Peut être utile 

pour "rouvrir" 

des espaces 

1 il y a certains milieux qui sont ouverts 

et qui méritent de rester ouverts, ou 

d'être réouverts, mais il faut que ça 

reste à petite dose et que ça devienne 

des espaces naturels 

Problème de 

l’Homme 

1 L’Homme en 

veut toujours 

plus 

1 Le monde avance vite et l’Homme en 

veut toujours plus. Donc, tout 

l'espace qu'il va y avoir, il va essayer 

de gratter. Mais ce n'est pas la bonne 

chose à faire. 

 

 


